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1 L’Assemblée des Directions de Laboratoires (ADL)

L’Assemblée des Directions de Laboratoires (ADL) est une association créée en 2020 qui fédère les direc-
trices et directeurs d’unités de recherche représentatifs de l’ensemble des disciplines et des établissements
d’enseignement supérieur et de recherche français. Les membres de cette association créent ainsi un ré-
seau de compétences, d’observation indépendant des TUTELLES des laboratoires pour débattre et rendre
compte des conditions d’exercice de la recherche par les acteurs et actrices de terrain, dans un contexte
en forte évolution. Nous apportons un regard expert sur tous les aspects de la conduite des missions de
recherche, qu’ils soient scientifiques, financier, organisationnels et RH.

2 À propos du financement et du fonctionnement d’une Unité de Recherche

Nous nous trouvons dans un contextemarqué par des baisses de financementmassives dans l’Enseignement
supérieur et la recherche depuis la fin de 2024 : environ 590M€ sur l’ensemble des universités et entre 750 et
850M€ sur les Organismes Nationaux de Recherche, CNRS compris. Cela représente en deux ans seulement,
aux alentours de 1,4 milliard d’€, essentiellement prélevés sur les crédits de fonctionnement des unités.

De ce point de vue, il est important d’expliciter les différents types de financements qui conditionnent le
fonctionnement de la recherche, vu depuis le terrain que les directions de laboratoire pratiquent quotidien-
nement.

Le premier type de financement est constitué par une “dotation de base” que nous donne nos tutelles : une
ou plusieurs universités, souvent associés à un ou plusieurs organisme de recherche. Ces crédits récurrents
permettent essentiellement de faire fonctionner l’unité et d’assurer les dépenses communes d’infrastruc-
ture nécessaires pour assurer un environnement adapté aux personnels des unités : chercheurs, chercheuses
et personnels de soutien à la recherche. Ces crédits annuels sous forme de subvention d’état ne peuvent
être reportés d’un exercice à l’autre, ce qui limite la possibilité d’engager des montants importants sur le
plus long terme.

Le second type de financement est basé sur des “projets. Il s’agit soit de”financement” par des agences
nationales ou européennes, soit de prestations avec des entreprise ou des administrations. Il nous faut pré-
ciser que les prestations ont l’immense avantage de pouvoir être dépensées sans contraintes, une fois que
la prestation est réalisée tandis que les financement des agences sont assortis d’une annexe financière éta-
blie à priori et qui manque de plus en plus de la flexibilité requise pour la conduite de projets scientifiques,
par exemple dans le cadre de l’Europe ou des récents programmes nationaux comme les PEPR.

Enfin, le financement sur appel à projets a le défaut de brider la liberté académique et de contraindre les
chercheurs et chercheuses de rester dans les domaine “à la mode”. Or par le passé, il est très souvent arrivé
que des solutions à des verrous scientifiques durs soient originaires d’autres domaines que ceux qui les ont
soulevés.
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3 Les laboratoires de recherche, un écosystème très diversifié

IL est difficile de définir un “laboratoire de recherche type” tant le fonctionnement est divers en France au
gré des disciplines avec leur propres contraintes, des sites et des hébergeurs avec leurs propres règles, et
enfin en fonction de l’historique des sites

Par exemple certaines unités de recherche ont plus de 80% de leur budget hors Masse Salariale d’État
sous la forme de projets, avec souvent une part prépondérante de financements assortis de contraintes
sur l’éligibilité des dépenses : il est par exemple impossible d’utiliser de tels fonds pour des actions de
fonctionnement comme l’évacuation des déchets dans un laboratoire de Chimie ou de Biologie ou pour
des frais de maintenance d’équipements. Ainsi, lorsque la dotation de base est réduite, c’est la marge de
manœuvre des directions de laboratoire qui est obérée et des directions de recherche nouvelles qui en
pâtissent.

Dans tous les cas, les unités de recherche doivent gérer une grande diversité de types de financement,
de contrats et statuts de personnels. Les conditions imposées par les financeurs, les problématiques de
protection du potentiel scientifique et technique (PPST) compliquent grandement la tâche. Ce sont autant
d’éléments bloquants qui obèrent notre compétitivité dans un système extrêmement concurrentiel.

A l’inverse, d’autres unités de recherche fonctionnent à plus de 80% sur leur dotation de base. La diminution
de ces dernières grippe complètement leur fonctionnement.

4 Impact de l’évolution de l’ESR depuis fin 2024

Les directions doivent jongler entre toutes ces contraintes afin de permettre le fonctionnement et le dé-
veloppement de leurs laboratoires. Cela est nécessaire, en particulier, pour élaborer et mettre en œuvre
une stratégique scientifique au service de la science. Les priver de crédits ou compliquer la gestion des
financements obtenus via des agences de moyens ne peut que gripper complètement le système.

De plus, les personnels des unités de recherche qui sont recrutés via des concours très sélectif, doivent
consacrer un temps important à trouver des crédits (ou pas) et perdent considérablement en efficacité.

Cela entraine un gâchis terrible concernant les ressources humaines. Et, plus fondamentalement, la situation
actuelle entrave la recherche académique dans ce qu’elle sait faire le mieux : explorer. Ainsi, des domaines
“pas à la mode” voient les communautés s’amenuiser. Nous avons pu le constater il y a quelques années
avec des travaux sur les corona-virus, très à la mode vers 2005 avant que le domaine ne tombe dans l’oubli
du début des années 2010. Lorsque la COVID 19 est arrivée, la communauté concernée s’était détournée du
sujet, ce qui considérablement ralenti la reprise des travaux sur le sujet, malgré des financements dégagés
dans l’urgence.

5 Nos inquiétudes

Comme vous le savez, le monde change et contrairement aux idées reçues, les laboratoires et leurs person-
nels changent également leur manière de travailler. Par exemple, ils s’emparent d’outils nouveaux comme
l’IA pour mieux analyser leurs données et ouvrir de nouveaux champs des possibles. Nous sommes habitués
à ce que nos théories évoluent et cela ne nous fait pas peur. Les laboratoires sont de plus en plus impliqués
pour répondre à des questions sociétales. Ainsi, les chercheurs et chercheuses participent à la valorisation
et à l’innovation par la formalisation de contrats avec les entreprises ou la création de startups.

Cependant, la déstabilisation croissante de l’ESRmise en oeuvre ces dernières années inquiète et pose ques-
tion sur l’avenir. On enchaîne réformes et changements de dispositifs avant même que l’impact de la vague
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précédente a pu être mesurée. De plus, ces évolutions semblent principalement motivée par des écono-
mies de court-terme : du coup, le désengagement tant de l’Etat que du monde industriel nous inquiète.

Les directions de laboratoire ne sont pas là pour “revendiquer” au sens classique du terme. En acteurs de
terrain, ils sont bien placés pour savoir que la recherche se fait sur du temps long et avec de la stabilité, que
ce soit en personnels ou en possibilités de fonctionnement. Nous pourrons y revenir.

Ce que nous observons, c’est que notre nation, qui avait su construire au sortir de la 2𝑒 guerre mondiale un
éco-système d’enseignement supérieur et de recherche remarquable, efficace et envié perd progressive-
ment son rang. Cette tendance est clairement observée par de multiples agences internationales et nous le
déplorons. En effet, nous pensons que la recherche est l’avenir des sociétés car elle est source de compré-
hension et d’innovation. Elle permet à terme de fabriquer de la richesse au service des nations. Economiser
sur la recherche, c’est économiser sur l’avenir.

Nous sommes ainsi dans une position de témoignage et d’alerte et nous sommes à votre dispositions pour
éclaircir notre propos et répondre à vos questions.
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